
  

  

 
 

SSGGCCAAFF  --  SSCCGG  
 

   

Deux jours après, on prend les mêmes et on recommence ! La première n’attend pas… 

Nous commençons par déblayer tout ce qui a été « cassé » au sommet du premier redan, c’est 

Domi qui s’y colle et ça dégage ! Feu l’étroiture… puis nous filons à la salle vers -75. Là nous 

formons deux équipes : Domi et Bertrand vont lever la topo des parties explorées la dernière 

fois, en commençant par le puits à l’aval. L’autre équipe (moi !) va équiper une traversée 

exposée et une remontée glissante, puis creuser la glaise dans le laminoir du fond. Ainsi fut 

fait… sauf qu’arrivé à la traversée en question je ne pus que constater que je n’avais pas mon 

matériel de remontée… 

Explication : à la descente nous ne mettons sur nous, par commodité, que baudrier + longes + 

descendeur, vu le peu de verticales. Et nous enlevons cela dès le bas du P8 à -25, vu les 

passages resserrés… Me voilà donc remontant à -25 pour voir si, par hasard… Mais non, mon 

matériel est dehors, il va falloir accepter le ridicule de la situation devant les copains… 

Je n’ai même pas ma clef de 13 aussi je me contente de visser les goujons à la main. Ensuite la 

désobstruction. Je commence par mesurer la vitesse du courant d’air (plus de 3 m/s !) qui me 

donne un débit de près de 1 m3/s, et la température : 3°5. Brrr… 

J’attaque les couches de glaise avec une pioche pliante apportée à cet effet. Ça va pas trop mal ! 

En une heure j’arrive à me glisser derrière le passage, je me retiens d’aller voir la suite et creuse 

plus facilement de ce côté. Je peux ainsi, en 1 h ½ de plus, libérer l’accès en attendant les 

collègues. 

Ils ont fini la topo, petit repas puis on file vers l’inconnu. En bref, on retrouve la galerie dans le 

même style, avec deux passages bas puis une progression plus en montées-descentes, souvent 

glaiseuses donc glissantes (on y laisse quelques bouts de corde). On alterne la position 

« devant », je la laisse volontiers quand il faut désescalader avec précautions, Domi est le roi 

dans ces passages ! Finalement on contourne un puits dans une zone plus propre et un peu plus 

loin le passage est colmaté, à part un micro-départ latéral sans courant d’air sérieux. On perd 

celui-ci dans le secteur du puits, que l’on gagne en contrebas. Il doit faire 15 à 20 m. Ce sera 

pour la prochaine fois, comme la topo de ces 150 à 200 m que nous venons de visiter, sans les 

diverticules. Nous collaborons encore à quelques photos de Bertrand (voir à la fin) puis prenons 

le chemin du retour, moi glanant de ci de là quelques instruments autobloquants pour ne pas 

rester en carafe…Encore 8 h ½ d’explo, la suite dans quelque temps… 

 

 Date de la sortie :  23 août 2019 

 Cavité / zone de prospection : Antistress 60 

 Massif Rochers de Leschaux 

 Commune Brizon (74) 

 Personnes présentes 
Dominique Boibessot, Bertrand Hauser et Guy 
Masson  

 Temps Passé Sous Terre : 8 h 1/2 

 Type de la sortie : Prospection, 

Classique, Exploration, Scientifique, Initiation, 
Plongée 

Exploration 

 Rédacteurs GM. 
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Toutes ces photos sont de Bertrand. 


